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ble relevoit fon favoir . Il avoit
beaucoup de religion , & cette
vertu ne fe bornoit pas à fon
efprit ; elle éclatoit encore dans
fa conduite . On a de lui , dans
la Collection académique , trois
DiJJertationseù. iinées ; l ’une fur
tontine du nom de Médaille ;
l ’autre fur les Médailles d’A-
thcnes & de Lacédémone ; &
la 3e . fur deux agates du cabi¬
net du roi . Il avoit extrême¬
ment de mémoire : on dit qu’é¬
tant écolier , il apprit les 12
livres de 1’Eneïde en une fe-
maine : ce qui , pour être diffi¬
cile & rare , eft néanmoins très-
croyable . Nousavons connu un
jeune homme qui en apprenoit
un livre fur une après -dînée.

OUDR 1 , ( Jean -Baptifte )
peintre , mort à Paris le 1er.
mai 1735 » âgé d’environ 74
ans . 11 apprit les principes de
ton art fous le célébré Largil-
liere , & retint de ce maître
des principes furs pour le co¬
loris , qu ’il a communiqués dans
une affembiée de l ’académie de
peinture dont il étoit membre.
On connoît le talent fupérieur
d ’Oudri pour peindre des ani¬
maux ; fes compofxtions en ce
genre font de la plus grande vé¬
rité & admirablement traitées.
On a gravé les Fables de la
Fontaine , in fol . ,4 vol . ,d ’après
fes deffins ébauchés ; mais ceux
qui les ont finis , n ’avoient pas
fes talens . 11 a fait desChaües
qui font l ’ornement de plufieurs
châteaux du roi de France ,
entr ’autres de la Muette.

OUEN , ( S . ) Audo 'énus ,
archevêque de Rouen en 640,
s ’acquit une grande confidéra-
tion par fon favoir & fes vertus.
Il employa l’autorité que lui
donncient fon caractère & fes
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lumières , pour établir la pais
entre les princes François . Ce
fut au retour d’une de ces né¬
gociations qu ’il mourut àClichi»
près de Paris , le i4août683,âgé
de 74 ans . Il s ’étoit trouvé au
concile de Châlons la 4e. année
de fon épifcopat . Il eft auteur
de la Vie de S . Eloy , traduite
en françois , 1693 , in -8 °.

OVÉRALL , ( Jean ) d’a-
bord profeffeuren théologie à
Cambridge , puis doyen de S.
Paulà Londres , devint en 1614
évêque de Conventry & de
Lichfield , Sc quatre ans après
évêque de Norwich . 11 tâcha
de concilier , dans une corref-
pondance de lettres , les con-
troverfes de Hollande fur la
Prédeftination &. fur le Libre-
Arbitre . On trouve quelques-
unes de ces lettres dans le re¬
cueil intitulé : Epïftolœ prajlan-
tium Virorum , Amfterdam ,
1704 , in- fol . Il mourut en 1619.

OVERBEKE , ( Bbnaven-
ture Van ) deffinateur & anti¬
quaire Hollandois , né à Amfter¬
dam en 1660 . 11 avoit conçu
un goût fi grand pour les anti¬
quités , qu ’il fit trois fois le
voyage de Rome , où il prit les
deffins des précieux refies de
l’anciennemagnificence de cette
ville . 11 deffina d ’abord les mo-
numens qui fubfiftent en entier,
puis il crayonna ceux qui font
endommagés fans y rien ajou¬
ter , & il en obferva toutes les
proportions avec la plus grande
exaétiiude . De retour dans fa
patrie , il grava lui - même fes
deffins , recueillit les defcrip-
tions qu’on en trouve dans les
meilleurs antiquaires pour les
placer à côté , & y joignit
les noms & les médailles des
papes 'qui ont rétabli quelques-
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wns de ces monumens , fans ou- imperia. , ritufque molliret , 6* tôt
blier leslnfcriptions anciennes populomm difcordes ferafque
& modernes qui s’y rapportent , linguasfcrmonis commercio con—
Il mourut l ’an 1706 dans fa traheret.Sur quoi Inchofer , dans
ville natale . Ce recueil qui étoit fafavante hiftoire de Sacra La-
d ’abord en flamand , a été tra - tinieate , remarque que Rome
duît en latin 8i en françois . On chrétienne ne pouvoit , fans une
l ’a publié en latin fous ce titre : faute impardonnable , négliger
Reliquie antique urbis Romane , une langue qui fous Rome
& c . , Amfterdam , 3 vol . in - fol . païenne fut celle de l ’univers.
Chaque volume eft .compofé de Nec decet Gentili aihuc Româ
50 planches & d’autant de def- domito orbilatinitatemfuijfe im-
criptions .On l ’a donné en fran- peratam ; eddem ver 'o Ckrijliand
çois à Amfterdam en 1709 & negligere ejus lingue, cultu-
en 1763 , en 3 vol . in-fol . ram , que in unum religionis

OVERKAMPF . ( George - regnum diflratios ubique po-
Guillaume ) né en Weftphalie pulos congregavit. Un protef-
vers le milieu du 17e. fiecle , tant , tout autrement judicieur
eft auteur de divers ouvrages , qu

’Overkampf , gémit fur la
où il y a plus d’érudition que chute de la langue latine , & la
de jugement , & plus de pafiïon regarde comme très -préjudî-
que de faine critique . Ses Opéra ciable à la théologie & à la
furent imprimés à Rintelen en confervation de la foi or’tho-
1703 . On y remarque une dif- doxe ; c ’eft Jean -Adam Flefla,
fertation finguliere fous ce titre : dans fa Diÿertatio de cadente
Commentatio Theologica de ra- Latinitate Orthodoxie noxiâ ,
ùone flattls curie -Romane circa Rintelen , I727- Ce Traité eft
ujum latine lingue , facroque très -bien écrit . L’auteur dé-
dominationis arcano. Il prétend montre que la pureté de la foi

que la cour de Rome n’emploie fe conferve bien plus aifément
la langue latine que pour éten - dansune langue morte & par - là
dre fa domination . Sans parler immuable , dans une langue
de l’extravagance d ’une pa- univerfelle , & fur- tout dans la
reille affertion , on peut juger langue qui a fervi à inftruire
du goût d ’un homme , qui ne des vérités chrétiennes prefque
trouve dans la langue de Virgile toutes les nations du monde.
& de Cicéron , d’autre raifon de VoyeqDessillons.
prédileétion , qu ’une ambition OUGHTRED , ( Guil-
imaginaire - La vérité eft , que laume ) né à Eaton vers 1573 ,
la mere de toutes les églifes , fut élevé au college- royal de
la Jérufalem chrétienne , réu- Cambridge , dont il fut membre
nifiant dans fon fein toutes les environ 1a ans . Il devint enfuite
nations de la terre , doit avoir reéleur d’Adelbury , où l’on dit
un langage uniforme 6c géné- qu ’il mourut de joie , en ap-
ral, connu de tous . Déjà avant prenant le rétablifiement du rot
la naifÇanceduChriftianifme , la Charles U , au mois de mai

langue latine , félon la remarque 1660 , à 87 ans . On a de lui
de Pline , jouiflbitde cet avan- plufteurs ouvrages de mathé-

tage . Que Spar/a congregarct matiques , dont Wallis fait un
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